
Il est aussi ?uestion d'une loi sur les pol~~g e
esissea de retraites. 'oîrrè.es excMurft w te e $e lnen.Çes d
e11 elle-même, mais dont,, 'apphicatiôn, g~e~Pujet dup~eeeut d'.ErAirtet
sutrira d s grandes difficultés à cause de 4i'lecnqx 'gr eclic o.
la sitiuatibn actuelle de la France é,t dýâe, e è L na agiàl'égard e. c uxd

l'inconstanice de la nation.' Il s'agit de trancfort et Stuttgard, tâchant seulement
donner aux ouvriers mne pime de 25 depceàui er~redpie 's
frances après 5 dépâts' consécutifs de 19 dans ce but qu'elle négocie, dit-on, Isecré-
francs. Enfin, au> bout de 30 dépùts tern~e nt anprsdeîla Saxe et dn Hrifovre.
a;nnuels, on leur promnet uné peisior de De son c ôté la Pmtsse ne tient' tant à: le
retraite ; mais c'est, un temps b ien long cùrrvoq»er qýie.parce qu'elle l'ra sous
que 30 inis pour un pays de réVolil1ti sa main et pourra en diriger à son gré les
grns comme la France. dlbrtos

Enifinl'assemblée a adopté, par un pre-
mier vote, une proposition qui aittotiset
les conseils généraux à multiplier les cir- .
conscriptions élecetorales. -Cette mesure1
est propre à favoriser les électeurs éloi-
grîées et à diinuiier inifluence des clubs
des. villes sur les, hnlita-uts des campa'.,
gnes ; elle mettra encore un terme à Plu4.
sieurs exc--ès occasionnés -par la distance
des licux.1

ITALIE En grénéral, l'agritation règne
dans les possessions autrichiennes en I-
talie, particuiliè rement à Chiàri et Dezen-
sano. La ville de Levoro a été con-
damniée,à payer 8,000 zwanzigs et celle
(le Yimiereato à recavoir, un bataillon. qui
vit à discrétin chez les habitanis. -,

Milan, o l l'on dit que. le maréchal Rla-
detzki veut établir le siège du gouver-
nemnent, présente un aspect fort triste, par
saite dle l'absence des habitants riches qui
se sont retirés à la campagne. Le gou-
v ernemeont militaire leur a signifié de ren-
trer dans la ville, les menacant, s'ils
n'obéissaient, de convertir leurs demeures
en logements militaires.

Venise est dans une situation meilleuire.
Le musique se fait entendre le soir sur la
place Saint-Marc, qui est fort animée,
les cafés se rouvrent, il est permis, de
recevoir des journaux français; on ne
voit presque plus (le trace du siège. Le
comimerce reprend un peu, mais les
avantages accordés au port de Trieste
empêcheront toujours qu'elle ne recouvre
son ancienne splendeur. -

NÂ'.PLrs Des nouve ' les de cette ville
du 19 annoncent qu'il y a eu quelques
modifications dans le cabin et.

D'apres cinq décrets dlatés Caserta, 17
novembre, les ministres (le l'agrleil taire,
du commerce et de l'inst r tctio n publ ique
sont définitivement réunis, le premier au
mninistère de l'intérieur et le deuxième à
celui des affaires ecclésiatiques.

A Naples il se fait dles préparatifs d'a.
znements considérables.

TOscANic. Le décret d'amnistie pro-
mnis par le grand-duc do Toscane, a parui
le 22) novembre. L'amnistie s'étend à
toits les délits de lèsc-majesté et autres
délits politiques commis jusqu'à ce jour.

Aùtxuctit. La marche des 'troupes at-'
trichiennes vers les frontriéres de la Sa."',
niedoit pas être regardée comme une dé-
monstration sérieuse contre la Prusse. On
écrit de Dtesde.que: c'est sur la demande
mê.me . du gouvetnemnt e aubn que le
cabinet de Vienne s'eýt_ mis en mesure de
venir a son eur.pQm prévenir une
seconde réýôîoù ti è-ntlà Saxe était

menace.
Des L:ouvelles récentes nous appren-

nent l'insurrection de la Servie et de
'Esclavonie contre le gouvernement au-

trichien. On estime les forces des rebel-
les à 120)000 -1hoiù,Mq, soutenus de 100
pièces d'artillerie.

SAxE. Les deux chambres de ce roy-
aume ont siégé àDfrcsde, lé 28 novembre
pour la prenifte f"e eton a résolu de ne
point répondre aut discours dia la couronne.

GRAND-DucHiÉ Dz IIEBSL Des lettres
de ce duché prédisent que les élections
pour l'Assemblée Nationale des États, qui
doivent commencer le 30) novemnbre,seront
flivorables au parti démocratique 1 et
amilneront une nouvelle dissolution de
lAssemblée même avant qu'elle soit

constituée.
-- CAP Dn BO.nNE-ESPÉRAN;CE. Les habi-
tants de cette colonie ne venlent poini
pcrmeý-ttre le débarquement des condlam-
nés anglais. Le Neptune, parti d'An-
gleterre avec 292 de cefix-ci, hÉyant jeté
l'ancre dans la baie de Simon, *,paine cet.
te nouvelle fut-elle parvenue dans la vil
le du Cap que le comité de surveillance.
s'y rendit pour empêcher qu'aucun (l'eux
ne débarquât. Le le demain l'alarme
était générale dans la ville et le gouver.
neulr, pour -calmer l'excitation, se vil
forcé d'ordonnr au bâtiment de re.stei
dans le port jusqu'à ce qu'on et reçu dE
nouvaux ordres d'Angleterre.

Juges de la emtr du banc de la Reine.
t'hon. sir James Stuart, Jugei-en-chef,

les hon. Jean Rech Rolland, Philippe
Panet et Thos. Ctishing Âylwin, juges
puignés.

Juges de la Cour Supérfrure.
L'Hon.Edward-Bowen, Juge-en-Chef;

LUs hert. Dominiqu. Mantia, t'Chalem

l~at~oerkHqnter Gairdnert
&MSm14- Ç;orgç Y*aëelson, Ibdou*,

3Oacqtiet,l Cho. Jos. Elxéar tMondelet, Joua
~' DvaletWilliàjm ;Colfis Meredlt

Jeuge de Cùwiù.
'Dàavid ERoy, RCTa

urjir des .p 4

J.. Barthe, Ecr.
G!refs de la Couronne..,

James Green, Ecr.,pour le distriét'd6
Qu.ébec ; 41ex, MVaurçe.Delisle, Ecr., pour
le district de Montréal;i Edward Barnard,
Ecr., pour le district des Trois-Rivières;

William Bell, Ecr., pour le district de'St.
François.

Gk-e//ers de la Cour de Cirmit.
Wentwott Monk, William 'Craigie

flolmes Coffin et Louis Jos. Amêdèe lta-

vineau, BErs. pour Montréal. EdWard
Burroughs et Louis Fiset, Ecrs. pour
qué'bee.. Edward Barnard,. Ecr. pour les
Trois-Rivières. William Bell, Ber., 'pour
Sherblroooe.

A boft chat, bon -rat-
Un irlandais et un écossais ,qui voya-

geaient ensemble, s'égrarèrent au milieu
d'uné Èft,t Toutes l *eurs provisions con-
sistaient datns un chétif mort'eau de pou-.
let. Mlac proposa de réserver pour le
déjeûner de celui qui aurait fait le plus
beati rêve* pendant la puit. .?aât trouve
le marché acceptable.

Lé matin venu, l'écossaîgs'tmypressè
de raconte~ un songe adniriable:ÙJl'ni ,1

dlt.il, les anges de Dieu de.#eeildi~e du
tciel; ils m'ornt emporté en paradis, où j'ai
tcontemp.lé des choses ineffables et goûté
un bonheiur qtieje ne pourrais tc décrire.$

"cC'est vrai, répond ]Pat; j'ai révé la
même chose et après t'avoii vu monter,
je. me suis dit: sû'remnent il ne sera pas si

tfou que r'enz revenir et je me buis levé
au-lssitôt pour manger le poulet."

EPIGRAMME..
Sur un Pftt homme.

Quoique Bagot soit petit,
Et dlu corps et de l'esprit,

C Mon âme en est peu surprise;
Dieu qui fait tout ce qu'il veut,
Noum donne le moins qu'il peut
De mséchante marchacdis..

CONDITIONS DE CE JOURNAL.

L'Abeille parait, autant que possible, une
fois par semaine, pendant là, durée de
l'année scolaire. Le prix de l'abonne-
ment est de 2s. 6d. par année, payable
d'avance par moitié: la première moitié, à
la rentrée des classes,, la seconde, au coma-
mencement de l'année. Les'Pensionnaires
S'abonnent au bureau de .Abeille, et les
externes, chezrM.M.. À. et C.Lega4k,,
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